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A UTRICHE : Le probèm de la~ mod& admel

baronne de Monte&ch, préfridente générale dea l'A8<Riat<on

cathoiquedes euv de protetion de la jeune fille, a pré-

85fté n tès eauraport au Conseil îflterflatofl des -polge

féminines assemblé dernièremnt de VineWu l"pol
de la mode."Ldagr

On insiste d'abord sur les deux Plus grand d agr deaa

mode : la désorganisation du budget familial et adpaa

tiondesmoers.on signale ensuite les remède8'

1' La mode est un élément detrblpooddasa

famille, et surtout dlans la famille ouvrière ou bour'geois

dont elle désorganise le budget. Pour done fa la c ompirles

de la femmet le revenu qu'elle réce l faut comriner le

autres chapitres de dépenises et des Plus nécessaîrl O '

arrve as oujur5alors on en vient à faire des dettes, ou

bien ps t oulasrecherche de recettes Plus au moins avou-

ben; on toumt à a rce sont des discusSions du désordre, et

lsven la fd tout cela0,les divisions irrémédibes ,

Combien de foyers ont été ruinésearl cqet rie e ll

qui y présidait et 'qui acceptait de choir "de la dignité deren

au rôle de mannlequiin 1 te amd 'uor'u

2. Il y a Plus5 encore ; la Moelamdd'uurhu

surtout, déprave les moeurs. A toute époque la mode a agi

fâcheusement sur les mSeurs, en ce sens qu'elle attire l'atten-

tion sur quelque chose Pour le Moins frivole, qu'ielle est uane

dissipation pour l'esprit, qu'elle incite à l'envie ou à la vanité 'l

en ce sens aussi qu elle est en lectures, en converstions, en

cours e n effl&Y&lrs, l'occasion de pertes de temps considé6

rables, et qu'elle est, nous venons d'y faire allusion, le pré,


